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hommes, femmes et enfants vivaient la,

indiffErents et prosti'Es, les yeux caves ct

hagards, semblant suivre encore lcs pEri-

pEtics de la tragedie i\ laquelle ils ve-
naient d'echapper.

Aussitot et apr&s entente avec le Ministre
de 1'IntEricur, je rEquisitionnai 14 usines

a proximitE de Phalöre.

A (piatrc reprises differentes, je fis Eva-

cuer les agglomerations trop compactes du

Piree, et ce fut ces jours-la 1111 cortege
bien lamentable qui se dEroula jusqu'a
PhalErc. A la hate 4 cuisines furent ins-
tallees ct bicntdt il me fut possible do

donner la subsistancc il ces malheureuses

Epaves, la plupait des femmes et des

enfants.

II est il remarquer que si les mhres et

les femmes enceintes Etaient nombreuses

parmi les rEfugiEs, les hommes Etaient

rares, et plus rares encore les jeuncs filles
quelquc pen avantagees physiquement. Les

premiers, on lc sait, out ete massacres on

deportEs; quant anx jeuncs filles, une fois

debarquEes, les plus jolies Etaient 1'objct
de propositions Equivoques faites sous le

convert de la bienfaisance. La traitc des

blanches s'opera sur une grande Echellc,

et ces jcunes filles allerent completer
l'effectif des pensionnaires des trop
nombreuses maisons publiques. Pour mettre
fin il ce honteux trafic, j'insistai aupr&s

du gouvernement pour qu'il mit a ma

disposition quelques agents de police. Mais

je dois ajouter qu'en dEpit d'ordres precis
et inalgrE la prEsence de gendarmes, les

racoleuses poursuivaient lour triste be-

sogne. Je dus moi-memc en Econduire
sEverement. Dcpuis, lc Piree est devenu

un lieu dc dEpravation.»
Peu il peu la rEpartition de tons ces

misEreux qui, pris d'unc effroyable paniquc,
avaient fui devant les armEes turques,
put se faire dans toutc la Grecc et dans
les lies qui en dEpendent. Mais lour nonibre

depasse le million, et ce sont des individus
qui n'ont pu sauver quo cc qu'ils avaient

sur le corps. Aussi le Comite international
a-t-il fait appel aux Croix-Rouges du
monde entier, ct e'est grace a leur appui
t|u'il a etc possible de parer an plus presse.

En Anatolic aussi on rencontre des

situations horribles; des villus qui,avaient
plus de G000 maisons n'en comptent plus

que 200; d'autres out Ete totalement de-

truites, de sorte que la population campe
en plein air, et nous sommes an dEbut
de l'hivcr!

Le rapport des delGguGs dit:
«Tons deux nous avons assiste dcpuis

19IS ä beaucoup dc calaniites, mais nous
n'avons jamais eu il nous occupor d'unc
mission plus pEnible que ce pElerinage a

travers ces ruines, ni comm de plus triste
spectacle que l'aspect des habitants dont
la physionomie traduisait encore l'opou-
vante et la stupcur. Involontairement notre

pensEe Etait ramenEe vers PompET et Messine.

»

La Croix-Rouge suissc a tenu il colla-
borer aussi il ce sauvetage de vies hu-

maines et a adressE fr. 2000 au Comite
international en favour des victimes de

la l'Ecente guerre du Proche-Oricnt.

-

Assemblee generale de l'Allianee suisse des gardes-malades
ä Bale, le 12 novembre 1922

Les deux sections baloiscs do l'Allianee lEgues et invitEs des autrcs sections, ct
out fait une reception charmante aux de- le colonel I)1' Rohny, president dc la Croix-
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Kongo suisse, a bien voulu honorer la
reunion de sa presence.

Malgrö le temps affreux, plus de cent
niembros, dont 5(1 döldgues offieiels so

sont reneontrös dans la gründe salle du
'Schützenhaus oü 1111 banquet excellent lour
fut servi. Les luiit sections ytaient reprti-
sentües et tons los menibres du Comite
central sortant de charge etaient presents-

En ouvrant la seance - - vraie «fete
de famille dit-il le president M. le
K' Ischer se plait, dans son rapport, A

constater la bonne niarche do I'association
qui compte aujourd'hui plus de 1500

menibres, et. la prosperity de l'Allianee
qui a inaintenant pris raeine dans toutes
lcs rögions du pays, et qui «'impose do

plus en plus i\ tons eoux qui out besoin
d'infirmihres capablcs, de bonnes relcveuses,
de gardes d'cnfants d6vou6es et d'infirmier«

consciencieux.
Les eomptes sont approuves sans

discussion; le r^sii 1 tat- de 1'exercice ticoule

l>ennet de verser fr. 1000 A la caisse de

secours. Celle-ci, grace an don de 20 000
francs de la Croix-Rouge suisse, et a mi
verseinent de fr. 5000 du Home d'infir-
niieres a Davos, ainsi qu'aux nombreuses
contributions volontaircs de la part des
niembres de l'Allianee, atteint aujourd'hui
fr. 70 000.

Le prysident rappelle que le sihgc
social qui est depuis six ans A Kerne doit
changer, et — au noin du Comity central

propose qu'il soit transfyry a la section

de Ncuchatel. Cette proposition est
adoptde par acclamation. Au nom de la
section qu'il pryside depuis sa fondation,
le D1 C. de Marval rernercie pour la con-
fiance tymoigmye A sa soeiyty, sollieite
1'"dulgencc des membres de l'Allianee,
ct invite l'assembiye A se lever en signe
de reconnaissance A l'endroit du prysident
sortant de charge et des menibres du
Lomity central qui n'ont cessO de votier

tons leurs soins aux nombreuses questions
du nursing cn Suisse.

On passe A la nomination du Comite

central. C'est le comity sortant de charge

qui propose des amputations; il se consi-
dhre comme im rouagc trop lourd et pense

qu'il v an rait avantage A diminuer le nom-
bre de ses membrcs. La section de

Zurich n'est pas de net avis et voudrait

que les sections fusscut repryscntyes au

central proportionnellemcnt au uombre de

leurs membrcs, ce qui entraincrait line
notable augmentation du comite dirccteur.

Comme cette manitre de voir n'est pas

partagile par les untres sections, Zurich

retire sa proposition et l'assembiye dy>-

cide de noninier S dhiygues plus le prysident,

ce qui, avee lcs deux repryscntants
de la Croix-Rouge, donne un comity de
1 1 membres.

Sont nomine« par acclamation: le Dr
C. de Marval comme prysident; le dirccteur

Muller, de Hille; l'infirmicr Ilausmann,
de Kale; la directricc du «Lindenhof»,
smur Erica Michel, de Kerne; M"° Girod,
de Genhve; smur Iiyihne Nager, de

Lucerne; smur Maria Guinche, dc Ncuchatel;
smur Lydia Dieterli, de S'-Gall; la directricc

'Schneider, dc Zurich.
Les I)" Ischer et Scherz restcnt comme

repryscntants de la Croix-Rouge.
On passe ensuite A la question du

costume, question ypincuse, qui a soulcvy
bien des discussions depuis plusieurs annyes

ct qui doit etre rysolue dyfinitivemcnt cn
assembiye gynyrale. Smur ILlönc Nager,
prysidente de la commission du costume

(et qui en cette quality a cherchy — sans

y parvenir du reste A obligor toutes
lcs intyressyes), presentc line syrie de

mannequins ct donne les explications ne-
cessaires sur les etoffes proposyes, la

coupe, les tabliers, etc. Deux modules de

bonnets, 1'un souplc, 1'autre A bord em-
pesy, sont adoptys. La robe dc travail en
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toile bleu-marin rayee do blanc, la robe
de sortie qui sera noire, et les differents
modeles de manteaux soulhvent peu de

critiques et sont finalement adoptes a

une grande majority.
A la satisfaction gfin&rale, cette question

du costume (jui rcvenait depuis trop
longtemps ä Pordrc du jour, est cnfin
rigide (pour combien de temps, le sait-

on et la seance est levee pour faire

place a une collation offerte par les

sections baloiscs. Le caf6 et le the content
ä flots; les conversations sont animees,

et les gais propos s'echangent d'autant

plus volontiere que — dans la profession
d'infirmier ces rencontres sont plus

rares, partant plus appreciees.

Repartition des 1548 membres de l'Alliance suisse
des gardes-malades:

Section Infirmieres Infirmiers gSs^enfants Totaux

Bale 105 (100) IS (20) Hi (15) l.'Kl (135)
Bille höpital 39 (38) 1 (—) - (—) 40 (38)
Berne 294 (290) 10 (12) 23 (32) 327 (334)
Geneve 73 (64) 21 (21) 22 (15) 116 (100)
Lucerne 38 (29) 2 (2) — —) 40 (31)
Neuchfttcl 75 (79) 5 (5) 15 (14) 95 (98)
S'-Gall 26 -) 7 19 -) 52

Zurich 373 (377) 17 (19) 352 (362) 742 (726)

8 sections 1023 (977) 81 (79) 444 (13S) 1548 (1494)

Les chiffres cntrc parenthfescs eoncerncnt 1921.

Film sur la Russie

La Croix-Rouge suisse et le Comite suisse de secours aux enfants out fait
tourner un film cineinatographique dans la region affamde dc Russie, en partio a

Tsaritssine.

Les vucs montrcnt l'activit^ feconde des deux associations dont l'une, le Comite
de secours aux enfants, entretient un trhs grand nombre do cuisines dans le gou-
vernemcnt de Saratow et nourrit chaque jour des milliers d'enfants, tandis que l'autre
s'occupe dans divers hopitaux ct asiles d'un grand nombre de pctits malades.

Nous rccommandons ce film interessant aux sections com me inoyen de propa-
gande en faveur de notre mission en Russie.

Toute demande de rcnseignements doit etre adressde an

Secretariat general de la Croix-Rouge, ä Berne,
rue des Cjsrnes.
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